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Le Grand Conseil s’est éclaté hier aux Paccots

SORTIE. Les députés fribourgeois ne font pas que pondre des lois. Ils font aussi du sport. L’occasion leur en a
été donnée hier, aux Paccots, où avait lieu leur traditionnelle sortie hivernale. Ils étaient une soixantaine (sur 110).
Selon Sylvie Barras, assistante de direction au secrétariat du Grand Conseil, une quarantaine de députés ont 
skié toute la matinée, les autres ont préféré un tour à raquettes. L’après-midi, la persistance du mauvais temps 

a poussé des élus à prendre le chemin du retour. D’autres ont rechaussé skis et raquettes ou participé à un tournoi
de curling: de quoi brûler les calories des macaronis à la crème du Tsalé… «C’était fantastique!» dit Sylvie Barras,
en relevant la prestation du député Roger Schuwey (Jaun) à l’accordéon… Des membres du Tribunal cantonal et
trois conseillers d’Etat (Anne-Claude Demierre, Georges Godel et Beat Vonlanthen) étaient du voyage. MPA
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Glâne

Un agrandissement
devisé à 4,4 mio
COG ROMONT.
Le restaurant du Cycle
d’orientation de la
Glâne va quasi doubler
sa capacité. Coût 
de l’agrandissement:
4,4 mio de francs.

LARA GROSS

A table! Le nouveau restau-
rant du Cycle d’orientation de
la Glâne (COG) à Romont
pourra désormais servir quel-
que 500 repas. Coût de
l’agrandissement: 4,4 millions
de francs. Ce crédit d’investis-
sement a été accepté à l’una-
nimité par les délégués des
communes pour le COG, réu-
nis en assemblée mercredi
soir.

Ce vote fait office de des-
sert au terme d’un long repas.
L’agrandissement et la réno-
vation du bâtiment B du COG
avaient déjà été présentés en
mai dernier par le président
du COG, Jean-Claude Cornu
(La Gruyère du 30 mai 2009).

Dernières inconnues au-
jourd’hui: le montant des sub-
ventions et la clé de réparti-
tion des communes glânoises
pour le financement du projet.
«La participation du canton
ne concernera que l’agrandis-
sement, précise Jean-Claude
Cornu. Cette aide couvrira au

maximum 45% de l’investisse-
ment global.»

Une nouvelle clé glânoise
Le montant restant sera fi-

nancé par la commune siège,
Romont (50%), et les commu-
nes glânoises (5%). A l’appro-
che des votations cantonales
sur la péréquation financière,
le 7 mars prochain, certaines
communes ont fait part de
leur inquiétude. «La commune
de Siviriez est sceptique
quant à la prise en considéra-
tion de la capacité financière
des communes.»

Jean-Claude Cornu a invité
les délégués à se prononcer
uniquement sur le crédit,
dans un premier temps. «Ne
bataillons pas sur la clé de ré-
partition aujourd’hui. Nous
établirons un décompte final
en temps voulu, selon une
nouvelle clé glânoise à établir
dans le courant de l’année.» Si
cette nouvelle formule ne de-
vait pas fonctionner, le prési-
dent du COG a indiqué que la
clé existante serait utilisée,
«comme le stipulent les sta-
tuts de l’association».

En attendant les décisions
administratives, les travaux,
eux, devraient démarrer à 
la mi-avril et s’achever en 
novembre. «Près des trois
quarts du chantier ont déjà
été adjugés», rappelle Jean-
Claude Cornu. n

EN BREF
lll

URSY
Un départ à l’Exécutif
Conseiller communal à Ursy responsable du dicastère de la protection
civile, du feu et de l’édilité, Michel Deillon a donné sa démission pour
fin mars. Une élection complémentaire est dès lors prévue le 11 avril,
tandis que le dépôt des listes de candidature est fixé au lundi 1er mars
à midi, dernier délai.

ROMONT
L’implantation de Lidl 
toujours dans le collimateur des Verts
Si les Verts glânois ont oublié de s’opposer au permis de construire 
de Lidl, à Romont (notre édition du 23 janvier), il y a deux semaines,
ils n’ont, cette fois-ci, pas raté le coche. Ils s’opposent à l’enquête 
sur l’étude d’impact. «Nous avons bien reçu leur courrier, confirme
Norbert Carrel, chef du Service technique du chef-lieu. C’est 
l’unique opposition qui nous est parvenue.» Dans un communiqué,
le parti glânois rappelle ses motivations. «Cette étude confirme 
que cette implantation générera quelque 1600 mouvements 
de voitures supplémentaires par jour ouvrable. Dans une ville qui 
se veut “Ville au vert”, un tel projet laisse songeur…» LG

Un livre en couple 
pour rendre la vie plus belle
CHÂTEL-SAINT-DENIS.
Cupidon leur a planté
une flèche en plein
cœur alors qu’ils étaient
déjà mariés. Ils forment
aujourd’hui une famille
recomposée et publient
un livre qui ne raconte
pas leur vie, mais dit
que rien n’est impossi-
ble dans la vie.

MARIE-PAULE ANGEL

Ils étaient mariés, chacun de
leur côté. Vies de couples sans
histoires. Mais avec les ans, dix
pour lui, six pour elle, la pas-
sion avait fait long feu. Elle vi-
vait dans la vallée de Joux, 
lui au Mont-Pèlerin. Alexandre,
42 ans, et Florence, 38 ans, se
sont rencontrés à Delémont, au
Grand Prix des villes sportives.
Pouf! Première étincelle, suivie
d’escarboucles, toujours plus
brûlantes. Vivre des doubles
vies? Se cacher, mentir, tricher?
Alexandre et Florence ont di-
vorcé et se sont mariés. Aux
quatre enfants d’Alexandre,
s’en est ajouté un cinquième.
Une petite fille qui a 19 mois… 

La vie pour trame 
Cette expérience est en fili-

grane de leur livre, Les clés du
succès sont en vous, paru aux
Editions VeriGood à Châtel-
Saint-Denis. Veri, parce que
c’est le nom de famille de ce
nouveau couple. VeriGood,
parce que c’est très bien…

Les auteurs ne cachent rien
de l’arc-en-ciel et des orages
sentimentaux  qui les ont ame-

«La vie n’a comme limites que celles que nous nous imposons», disent Alexandre et Florence Veri dans la 
préface de leur livre. CLAUDE HAYMOZ

nés à cette décision corné-
lienne. Objectivement, les 
vies avec leurs ex-conjoints
n’avaient rien de l’enfer, mais
rien du tout. Seulement voilà:
ils sont tombés follement
amoureux l’un de l’autre.

Des cœurs «déménagés»
«La situation nous semblait

désespérée et sans issue.
Etions-nous destinés à enfouir
cet amour au fond de nos
cœurs jusqu’à la fin de nos
jours, afin de remplir nos enga-
gements respectifs? C’est ce

que nous avons essayé de faire,
en vain. Il n’était plus possible
d’être heureux dans nos foyers
conjugaux respectifs alors que
nos cœurs avaient déménagé.»

Alexandre et Florence Veri
ont suivi la voi(x)e du cœur.
«Quand on est vrai avec soi-
même, les choses se mettent
en place toutes seules»,
constate Alexandre. «La vie de
famille recomposée s’est, dès
le départ, déroulée en toute
harmonie. Quand on est au
fond du trou, on ne s’en extrait
pas avec des ailes dans le dos.

On est passé par plein de sen-
timents, on a vécu des mo-
ments terribles. Il a fallu être
clair. Mais on se sent tellement
mieux après!» ajoute Florence. 

Quel rapport entre ce virage
– presque banal, à l’heure où
quasiment un couple sur deux
divorce – et ce livre? «C’est  no-
tre deuxième bébé. Nous
l’avons écrit en commun», té-
moigne Florence, qui, conseil-
lère en produits cosmétiques,
travaille à 40% dans l’adminis-
tration scolaire, son mari opé-
rant dans une banque.

«Le départ difficile de notre
histoire d’amour et son évolu-
tion si réjouissante nous prou-
vent que tout est possible! La
vie n’a comme limites que cel-
les que nous nous imposons.
Nous avons beaucoup lu de li-
vres à ce sujet et, à notre tour,
nous écrivons le nôtre, dans le
but de révéler à chacun qu’il
possède en lui les clés du suc-
cès», disent les auteurs, dans la
préface. n

Florence et Alexandre Veri,
Les clés du succès sont en vous,
Editions VeriGood,
Châtel-Saint-Denis

Pas donneurs de leçons
Confiance en soi, pardon, habitudes, peur, ges-
tion du temps, discipline, santé, bonheur… En
seize petits chapitres, Alexandre et Florence Veri
ne refont pas le monde, ne donnent pas de le-
çons, ne disent pas comment défaire et refaire
son couple. Mais disent simplement, avec bon
sens, comment «éviter le piège des limitations,
schémas et fausses croyances, transmis incons-
ciemment de génération en génération», et  com-
ment éviter «de vivre enfermés dans ce carcan».

Chaque chapitre est précédé d’une citation,
comme celle-ci, signée Voltaire: «J’ai décidé

d’être heureux parce que c’est bon pour la
santé»… Joli! D’autres scandent leur site inter-
net («Faites que le rêve dévore votre vie afin
que la vie ne dévore pas votre rêve», Saint-Exu-
péry).

Ce petit livre a, certes, quelque chose de la
méthode Coué, du nom de ce pharmacien fran-
çais (1857-1926) souvent raillé, alors qu’il est le
père du «coaching» moderne et de la pensée 
positive, de l’effet placebo et même de la sophro-
logie… Il n’en reste pas moins lucide, concret,
tonique en un mot. MPA


